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PARIS, le 5 février 2010 

LLee  PPrrééssiiddeenntt  ddéélléégguuéé  

MMeemmbbrree  dduu  CCoonnsseeiill  ssuuppéérriieeuurr  

ddee  llaa  FFoonnccttiioonn  ppuubblliiqquuee  tteerrrriittoorriiaallee  
  

  ÀÀ   MMEESSDDAAMMEESS  EETT  MMEESSSSIIEEUURRSS  

  LLEESS  RREESSPPOONNSSAABBLLEESS  DDEE  LLAA  

  FFEEDDEERRAATTIIOONN  AAUUTTOONNOOMMEE  DDEE  LLAA  

  FFOONNCCTTIIOONN  PPUUBBLLIIQQUUEE  TTEERRRRIITTOORRIIAALLEE  
 
 

 

CCOONNSSEEIILL  SSUUPPEERRIIEEUURR  DDEE  LLAA  FFOONNCCTTIIOONN  PPUUBBLLIIQQUUEE  TTEERRRRIITTOORRIIAALLEE  
  

CCoommppttee  rreenndduu  ddee  llaa  ssééaannccee  pplléénniièèrree  dduu  33  fféévvrriieerr  22001100  

 
 

 

Chers Collègues, 
 
Le Président Bernard Derosier a ouvert la première séance de l’année 2010 en présence du Directeur 
Général des Collectivités Locales. 
Il a évoqué la journée d’action du 21 janvier 2010, ainsi que les propos tenus par le Président de la 
République le 25 janvier dernier sur la titularisation progressive des contractuels. Puis il a rendu 
compte de sa rencontre avec le ministre de la Fonction publique Éric Woerth sur la consultation du 
collège employeur, et plus particulièrement les modalités d’application des dispositions de la loi de 
2007 sur le dialogue social dans la Fonction publique territoriale. 
 

Trois projets de décret pris en application des dispositions de la loi mobilité d’août 2009 étaient à 
l’ordre du jour. 
 

11))  PPrroojjeett  ddee  ddééccrreett  mmooddiiffiiaanntt  llee  ddééccrreett  nn°°  22000077--661111  dduu  2266  aavvrriill  22000077  rreellaattiiff  àà  ll’’eexxeerrcciiccee  dd’’aaccttiivviittééss  

pprriivvééeess  ppaarr  ddeess  ffoonnccttiioonnnnaaiirreess  oouu  aaggeennttss  nnoonn  ttiittuullaaiirreess  aayyaanntt  cceesssséé  tteemmppoorraaiirreemmeenntt  oouu  

ddééffiinniittiivveemmeenntt  lleeuurrss  ffoonnccttiioonnss  eett  àà  llaa  ccoommmmiissssiioonn  ddee  ddééoonnttoollooggiiee  
 

La loi n° 2009-972 du 3 août 2009 relative à la mobilité et aux parcours professionnels dans la 
Fonction publique a modifié les conditions de saisine de la commission de déontologie. 
 

En premier lieu, elle a rendu obligatoire la saisine pour les collaborateurs du Président de la 
République et les membres d’un cabinet ministériel qui souhaitent exercer une activité lucrative ou 
une activité libérale. 
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2. 

 
 

En deuxième lieu, cette loi a ouvert la possibilité au Président de la commission de saisir l’instance, 
lorsque ni l’agent ni son administration ne l’ont fait (auto-saisine). Dans ce cas, la commission peut 
rendre un avis d’incompatibilité si elle estime ne pas avoir obtenu de l’agent ou de son 
administration les éléments nécessaires à son appréciation. 
 

En troisième lieu, la loi oblige les collaborateurs de cabinet des autorités territoriales à informer la 
commission de déontologie avant d’exercer toute activité privée. 
 

Le projet de décret précise les modalités d’application de ces dernières dispositions et modifie ainsi le 
décret n° 2007-611 du 26 avril 2007 relatif à l’exercice d’activités privées par des fonctionnaires ou 
agents non titulaires ayant cessé temporairement ou définitivement leurs fonctions et à la 
commission de déontologie. 
 
 
 

 

  

  

  

  

22))  PPrroojjeett  ddee  ddééccrreett  rreellaattiiff  àà  ll’’eexxppéérriimmeennttaattiioonn  ddee  ll’’eennttrreettiieenn  pprrooffeessssiioonnnneell  ddaannss  llaa  FFoonnccttiioonn          

ppuubblliiqquuee  tteerrrriittoorriiaallee  
 

Cet article prévoit, à titre expérimental, la mise en place d’un entretien professionnel pour les 
fonctionnaires des collectivités territoriales et établissements publics locaux. 
L’entretien professionnel déroge au principe de la notation et de l’appréciation générale exprimant la 
valeur professionnelle des fonctionnaires posé par l’article 17 du titre 1er du statut général et l’article 
76 de la loi du 26 janvier 1984. 
 

Si l’objet de l’entretien demeure d’apprécier in fine la valeur professionnelle des fonctionnaires, il se 
distingue de la notation notamment en ce qu’il est conduit par le supérieur hiérarchique direct et 
qu’il supprime la note chiffrée. 
 

Dans un premier temps, l’expérimentation de l’entretien professionnel -déjà en cours au sein des 
services de l’État- ne s’imposera pas aux collectivités territoriales. De ce fait, l’enjeu de sa mise en 
place est essentiellement de garantir à tous les fonctionnaires concernés, une certaine homogénéité 
tant dans l’organisation que le déroulé de l’entretien professionnel, ainsi que la détermination d’un 
socle commun -à toutes les collectivités- de critères d’appréciation de la valeur professionnelle. 
 

La FFAA--FFPPTT a déploré qu’aucune formation ne soit prévue dans ce projet de décret, pour les personnes 
qui auront en charge l’évaluation. Par ailleurs, elle a demandé que la durée d’expérimentation 
portant sur une période de 3 ans soit réduite à 1 an. 
 
 

  

  

  

  

  

LLaa  FFAA--FFPPTT  aa  vvoottéé  ppoouurr  ccee  pprroojjeett  ddee  ddééccrreett..  

2222  vvooiixx  PPOOUURR  

AAuuccuunnee  vvooiixx  CCOONNTTRREE  

1133  vvooiixx  AABBSSTTEENNTTIIOONN    ((CCGGTT  --  CCFFDDTT  eett  22  dduu  ccoollllèèggee  eemmppllooyyeeuurr))  

LLaa  FFAA--FFPPTT  ss’’eesstt  aabbsstteennuuee  ssuurr  ccee  pprroojjeett  ddee  ddééccrreett..  

2233  vvooiixx  PPOOUURR  ((CCFFTTCC  --  CCFFDDTT  --  UUnnssaa  eett  éélluuss))  

77  vvooiixx  CCOONNTTRREE    ((CCGGTT))  

66  vvooiixx  AABBSSTTEENNTTIIOONN    ((FFAA--FFPPTT  --  FFOO))  



 

33..  
  

  

33))  PPrroojjeett  ddee  ddééccrreett  mmooddiiffiiaanntt  cceerrttaaiinneess  ddiissppoossiittiioonnss  rreellaattiivveess  aauuxx  ppoossiittiioonnss  ddeess  ffoonnccttiioonnnnaaiirreess  

tteerrrriittoorriiaauuxx..  
 

La loi n° 2009-972 du 3 août 2009 relative à la mobilité et aux parcours professionnels dans la 
Fonction publique rend effectif le droit à la mobilité prévu par l’article 14 de la loi du 13 juillet 1983 
portant droits et obligations des fonctionnaires et favorise la construction de parcours professionnels 
au sein des trois Fonctions publiques. 
Elle crée de nouveaux droits et facilite les changements de corps ou cadres d’emplois et donc 
d’administrations en supprimant les obstacles juridiques au détachement et à l’intégration entre 
corps et cadres d’emplois. 
 

Ces nouvelles dispositions impactent celles de trois décrets : 

• llee  ddééccrreett  nn°°  8866--6688  dduu  1133  jjaannvviieerr  11998866  rreellaattiiff  aauuxx  ppoossiittiioonnss  ddee  ddééttaacchheemmeenntt,,  hhoorrss  ccaaddrree,,  ddee  

ddiissppoonniibbiilliittéé  eett  ddee  ccoonnggéé  ppaarreennttaall  ddeess  ffoonnccttiioonnnnaaiirreess  tteerrrriittoorriiaauuxx (chapitre I du projet de décret) ; 

• llee  ddééccrreett  nn°°  22000088--558800  dduu  1188  jjuuiinn  22000088  rreellaattiiff  aauu  rrééggiimmee  ddee  llaa  mmiissee  àà  ddiissppoossiittiioonn  aapppplliiccaabbllee  aauuxx  

ccoolllleeccttiivviittééss  tteerrrriittoorriiaalleess  eett  aauuxx  ééttaabblliisssseemmeennttss  ppuubblliiccss  aaddmmiinniissttrraattiiffss  llooccaauuxx (chapitre II du projet de 
décret) ; 

• eett  llee  ddééccrreett  nn°°  8855--11222299  dduu  2200  nnoovveemmbbrree  11998855  rreellaattiiff  aauuxx  ccoonnddiittiioonnss  ggéénnéérraalleess  ddee  rreeccrruutteemmeenntt  ddeess  

aaggeennttss  ddee  llaa  FFoonnccttiioonn  ppuubblliiqquuee  tteerrrriittoorriiaallee (chapitre III du projet de décret). 
 

LL’’aarrttiiccllee  pprreemmiieerr modifie le titre du décret n° 86-68 du 13 janvier 1986 relatif aux positions de 
détachement, hors cadre, de disponibilité et de congé parental des fonctionnaires territoriaux pour 
tenir compte de l’insertion dans le texte de dispositions relatives à l’intégration directe, nouvelle voie 
de mobilité dans la Fonction publique, qui ne constitue pas une position statutaire. 
 

LL’’aarrttiiccllee  22 précise les cas de détachement susceptibles d’être autorisés, en identifiant plus clairement 
la possibilité d’être détaché dans un corps relevant de la Fonction publique hospitalière. 
Cet article permet également d’actualiser le délai (de trois ans) au terme duquel le fonctionnaire peut 
être détaché auprès d’une entreprise privée avec laquelle il a été en contact antérieurement. Il s’agit 
de tenir compte pour ce cas de détachement ad hoc des assouplissements introduits par la loi de 
modernisation de la Fonction publique en matière de contrôle de déontologie. 
 

Enfin, afin de s’inscrire dans l’esprit de la loi du 3 août 2009, l’interdiction de détachement au sein 
d’une même collectivité est supprimée. L’analyse de l’ensemble des travaux préparatoires au décret 
n° 86-68 dans sa version d’origine n’a permis d’identifier les motifs de cette interdiction. Il semble 
qu’initialement cette disposition tendait à favoriser la mobilité géographique des agents territoriaux. 
Par ailleurs, l’intégration directe est une voie de recrutement ouverte au sein de la même collectivité. 
 
 
 
 
 
 
 

La séance plénière du 17 mars a été reportée au 28 avril 2010. 
 
 

                                  SSeerrggee  BBOOEESSCCHH            AAnnttooiinnee  BBRREEIINNIINNGG      

2222  vvooiixx  PPOOUURR    ((FFAA--FFPPTT  --  FFOO  eett  lleess  éélluuss))  

99  vvooiixx  CCOONNTTRREE    ((CCGGTT  --  UUnnssaa))  

55  vvooiixx  AABBSSTTEENNTTIIOONN    ((CCFFDDTT  --  CCFFTTCC))  
 


